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Marie à Rocamadour



Saint Jean-Paul II disait : « Il existe des lieux que Dieu choisit afin qu’en eux les hommes
fassent l’expérience de Sa présence et de Sa grâce. »

Le Sanctuaire Notre-Dame de Rocamadour semble être l’un de ces lieux. 
Le Sanctuaire Notre-Dame de Rocamadour n’est pas simplement un lieu que l’on visite
mais un lieu où l’on est visité par la Vierge Marie. Elle y transforme des vies, les remplit

de l’amour de Dieu, accomplit des miracles, exauce les prières et donne l’espérance
ferme comme le rocher.

Extrait du livre :
‟Quand Marie visite la France …” 
de Philippe de Cathelineau
Saint-Léger Editions
Le sanctuaire de Rocamadour est l'un des
plus anciens de France, et fut le quatrième
lieu de pèlerinage le plus couru, après
Jérusalem, Rome et Saint-Jacques-de-
Compostelle. Accroché au rocher abrupte
de façon vertigineuse, l'endroit, jadis
appelé “ Val ténébreux ”, était des plus
propices pour un ermite qui voulait vouer
sa vie à Dieu dans la prière, l'ascèse et la
solitude.

Le premier disciple de Jésus qui s'y installa
fut certainement Zachée qui aurait épousé
Véronique après la Résurrection. Chassés
de Terre Sainte en l'an 42 par les
persécutions antichrétiennes, menées
autant par les autorités juives que
romaines, le couple aurait échoué aux
Saintes-Maries-de-la-Mer, avec la maison
de Béthanie, avant de partir évangéliser
l'Aquitaine.

Fut-ce saint Luc qui sculpta la première
statue de la Vierge noire, que Zachée aurait
apportée jusqu’au “ Roc'Amadour ”, ou lui
qui la sculpta dans sa retraite, élevant ainsi
le premier sanctuaire marial de la
chrétienté ? Toujours est-il qu'on y venait
en pèlerinage depuis plus d'un millénaire,
lorsqu'on y découvrit son corps demeuré
intact : « L'an de l'Incarnation 1166, un
habitant du pays, étant à ses derniers
moments, commanda aux siens, sans doute
par une inspiration de Dieu, d'ensevelir son
cadavre à l'entrée de l’oratoire. En creusant
la terre, on trouva le corps d'Amadour, bien
entier. On le plaça dans l'église, près de
l'autel, et on le montra ainsi, dans son
entier, aux pèlerins. Là, se font par la
bienheureuse Marie, des miracles sans
nombre ».



Dès lors, les pèlerins affluèrent à
Rocamadour, pourtant difficile d'accès.
Animé à l'époque par des moines
bénédictins, ils développèrent le
sanctuaire et procédèrent aux
constructions qui lui conférèrent
l'incomparable beauté qu'on lui connaît
aujourd'hui, avec son grand escalier de
deux cent vingt-trois marches (véritable
instrument de mortification et d'ascension
spirituelle, car autrefois tous les pèlerins
le gravissaient à genoux), donnant accès à
un parvis de sept églises, dont la ‟chapelle
Notre-Dame”, ou ‟chapelle miraculeuse”,
où est vénérée la statue de ‟Notre-Dame
de Rocamadour”, et dans laquelle saint
Dominique fut gratifié d'une apparition
mariale, quand il y passa une nuit en
prière.

L'actuelle statue est une Vierge noire en
bois de noyer du XIIIème siècle. Marie
assise en majesté tend les mains en
ébauchant un sourire, tandis que l'Enfant
Jésus repose assis sur son genou gauche,
tous deux couronnés. Quasiment tous les
rois de France vinrent la vénérer et la
prier, tant elle prodigua de miracles,
opérant surtout des guérisons, des
délivrances de prisonniers, et des
sauvetages de marins en mer. La Vierge de
Rocamadour devint ainsi la patronne des
marins, après qu'Henri Il Plantagenêt, qui
y vint la remercier pour une guérison, fit
bâtir une chapelle à Camaret-sur-Mer,
qu'il lui dédia.

Suspendue à la voûte de la “ chapelle
miraculeuse ”, se trouve une petite cloche
en fer forgé datant du IXème siècle, qui est
le plus vieil objet du sanctuaire, et qui avait
la singularité de sonner toute seule,
lorsqu'un marin en péril ayant imploré
Notre-Dame de Rocamadour lui devait son
salut. Elle a tinté pour la dernière fois le 31
décembre 1612 quand un marin breton et
son équipage furent sauvés d'une violente
tempête. De très nombreux ex-voto
garnissent les murs de la chapelle,
rappelant les dates où la cloche a retenti,
et de nombreuses maquettes de bateaux y
sont suspendues pour remercier celle
qu'on appelle aussi : “ Maris Stella ”, en
français : “ l'Étoile de la Mer ”. 

Lié à ce sanctuaire, il y eut aussi le miracle
de Jacques Cartier en 1536, découvreur du
Québec, immobilisé six mois dans les
glaces du Saint-Laurent, et dont
l'équipage, souffrant cruellement du
scorbut, fut guéri après une messe
célébrée en implorant Notre-Dame de
Rocamadour.

En 1562, les protestants brûlèrent le corps
de Zachée-Saint-Amadour, pillèrent et
saccagèrent le sanctuaire. Les
révolutionnaires, bien évidemment, en
remirent une couche après sa
restauration...

Rénové au XIXe siècle, le sanctuaire
retrouve une nouvelle vitalité aujourd'hui,
avec de nombreux témoignages de
conversions et de guérisons miraculeuses.
 

Conférence donnée par Philipe de Cathelineau sur son ouvrage 
“ Quand Marie visite la France “
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Me voici devant vous, ô Notre-Dame de Rocamadour, 
qui toujours exaucez les prières de ceux qui ont recours à vous. 

Donnez-moi la santé du corps pour servir Dieu et me consacrer à mes frères les
hommes.

Donnez aussi ce bien précieux à tous ceux que j ’aime en ce monde. 
Je vous confie toutes ces vies qui me sont chères.

Ayez pitié de ceux qui souffrent dans leur corps ou dans leur âme, 
vous qui êtes la mère de tous les hommes.

Avec la santé du corps, accordez-nous la santé de l’âme. 
Au milieu des épreuves et des soucis de la vie, gardez-nous la Foi, une Foi solide

comme ce rocher qui vous abrite et où vous accueillez avec amour tant de vos
enfants.

Notre Dame de Rocamadour, gardez-nous, sauvez-nous.

Prière à Notre-Dame de Rocamadour
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